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(Suite et Pit.)

LA riiE DU CIIE VALEt nm QUf:LUS.

La jeunel épouseti trt-t et rô,igntéet, i1 ..
vorlil ses ileurs et sulpirait prè te truii-

quille éjutir qitIle -cnit le qitter pur
plr ndrelime n Chaîie...gqui 'était poie int

mariage, le valier de Quélus, protégé
par M. îe i uVois reçutnirdre ett

e aC nm ¡a- t u ein Aluie t y
aire d ri ,j et lour le' r i ti nuale
ue' l'iîi fuiî:dit uîlîr,. \l. de QtîLa î

î (juîna de cet miesion, qui ne dua

p miit)in.ý le îibc-hlti etti' t itt ia
r- 'th uit aî-î-îî -uî'ît;n a it u r 

IV p)«hý1 ,:.revenir àVe u, m tý e
.- a femmttie, îrtiu'un nouvel ordre du mi.

nist-ele renvoya à s on re6giienit, qui allait
fuire un firt détachement pour l'expédi-

Limn de Cantdie. Les capitaiie.î tirèrent au
SOrt à qui commaniialtrlit les ctliIgnies

déuwhliées, ti L de Quélus fut déIign é
par av sort poir pti tir aitai secr--

dCîe véniiiiiî-. Commeuic'M.- le Qtlt-l,
h "tIr a a I P t i i ît - îa î - l a l i t t i "r e t I î' i l
t lItil, r-ut ii t r lt-u 0 c g-îîililiiiic r-l

(1n1 solat acuterri ;omie il posseinit
1111:11 1t udund d- uhoeil -

it i l dé, ineru h rnw r(pie la

ttie hi this:ni, el aié, aviir ir;t n

sa jeunîeî femitmîte tue lettre fort tOîiiî-ltil
tt de i"etistî', tressnmets -e tnilajint

a -le vagues spéancs dunefe!itpro-
4 • 1v, i n iiitpour Cati. el

Tu a- t>f .alpuiru, mîon elr GI-ton, d i
I i*'ii Clies- et fiteh esp.'ijiîiî , je t:.

I là, dIie tré,-mtial venuî dle te coter ici IP,
actic de vigieur tinirtiéce aDit a'h-

mnent (du1régient (de Lormiine. e s 'r-
ie il -e ,-ignlala le pl;t.quIil te .:imse

de tta 1ie meeQuelusne ço

pasne liv si-tlefrttîle Lir iti[éoux i îtut-

ment où il fut déblaique à Candie, et Iue
frapre, lesmfma n ne.vequl-

le fIl prendre iprès de MI. de Li , de

M. dle Navaillesett,îr M. le dur( de Vi-
veinie, il résli' que M. de Quiélits a été
tuü iali'n, Itlîtgue tIti 2-I juin ; i pal a été

mi. par le colotideilt-soitrgitm-î.rtl sur la
liste ie. mort. ; mais qu'en délinitive., In

ie peut rie î alrlirter,. puisque tin -adarîvire
t'î pas artiêta C , et qi 1e enpitaine

titi gieniîiî lit!d Lo:rrtaine li.ri i pw

leméle, avoir tiC emtve ec rél tpar
,v--- unts, dont les u lage- de rre lil-

rent esentilemeit de teux de, -ui-

-Mi tlt i ,mje n

vois plas Ptîiibre cd'unî itrocès îdams toul

teri.

-- Le proe-ès, le v-ii, reprit le jeuinte
avoti ; il y a titi u i à peu pr, ii

bomueru overt d'un tîî.fui-mc en .ai-
tetu la tète hornblemleit taip'adtée de

coups de sabre, iaig-e, ebéif, pouvani
tma-iter à peine, s'et-t prsentér chiez

Mm e Le Qté lus et li a i r Je >1uiS
vitre Mari, fuit ptriuilier par les, Turcs,
j'ai été traite par eux avec la etlrnaîièie

(*) y'z l'.mi de la Religion, No. 126, 128
140, 141 12, 145, i-16; 14,t 1.0 tt 151.

"arltarie ; ttoia fiisj'ai voulu érha per à
la captivié, et trois fois repris, j'ai payé
par des nuttillations.. affreuses le crime
d'avoir voulu recaiir ma liberté_ pour
revoirn ma patrie... pour vous ebniratser,

mila chère feimiie." El ctomme Mtlme île

Quühe.embli Pl'écouter avec défit'tnce:
Je cuie muînaivsehll, contiu iiiîhonmne

je lin suctuts ce.;papiars, ce Ibrevt Ill e
celiînr-u t-i dépêrcher; ,confidlentiellec,lt'

I.nioitttîî vit vrwee nua: lettre't

quIe : os ni lresé t!s de Strasbolurg et
le Toutlou-e, votiuis allirieront plus eclore

qîîe ines tiile-, que je suis bien le -heva-
lier de Quélus, capitaine ait égiment de

aine 't vitre lgitn"m- élîeot-c

M v ce noiltreite et pre--nnites af-.

ii""i"iuît-, MI. utce Qitèluis.n alpersi-té et

Jersi e cCre a ticniuie aeema .iltre on

'mari ni ce prétendu caiptif de, Turcs.

- - ' jobpunla i. .rnet la caiare-
lidre, Ce mnseu et-il dnc si lehkulgL-

qum'o ne pis- te retnnaitre ? Il mie emt-

hi: qu'us-- f- nuîra dvi louiijoiurc bIiie di-

-tiiti t i
-éla- !t ! tit; aLrpliqua Baise,

lin"'d iunhoni r -in i le i-et e-t lcs. oreillr'e
tou , rquandi inrâniue est labouré de

utpîs le nsabre et de yatagan, les yeux
iiiime.: de ureiiiraient iiihailes à h-
recnnîtt tait re, jugez 2i ceux île î'indifférence

e pourraient faire.
-Ah ! ui trait de lumière ! exclama

Gasltcri ent se frappant le front.
Ro-ilie et l'avocat le regardèrent.

-Q'u'ae vots h ldiret-ils en mmie

"e, rient. réparitv - . a i-
roiti, Ilise, quel trl îlei Conseil fillc tii at-

ta t n e ri î 1.vl j'ai a tl -îtu 'tue """ 'n " i"utirr-a"'.r':itii-a
:.""> ,d" 'r " (en11 ,an lJ a ne
r"e " iliIoi t c u e e rp rusX.f

ACIi' f >311t1,rti je voudiuiv s lit Voir lire.. -

îm c r tlr -se île aintier sia ute ai

Pemenit... -- Car ! l mvoit t- iulr'avoent
tin . i t'-iri-é -ti u tn t im , ilter-

J t"i I"". .i
-E lcepei-n loii Gantnt, reprit inise

eni rou -nt dplvus ci plus, je n 'Ite Ie
t lrgir tile cette caiuse. Si cet oinîti

etmt véritableimtcii le chevalieri de Qr-
i i-t til.iqut je g n arl e le procie, je

ie voudrais piai avoir à i -''reprocher lu

'le t't le tdè,eir d'n galanthitmmu',

untii atiit li 'e et malh r. La fèlh-
re Iu lix ti'tn1 renmords mtle semblerait

t"p èementIt aletée ! Que dmi-je fui-

re, munî cher Gasti, dans cette àlIet
alternative i Pîuic-je abandonner Nde de
Q .,élut..à.l't nrit-c et à la lIlxirit c'un
aventurier ? Piin--ju', u îI'îîtîautre côté, ier

t lab lu-e tit'tiîr' <uiI 1 h 11t'ue qte je
ie cInnaias , ( Ilue je nî'ai janmaisi vu

Patrie '
i , t donner et éiiix, fit Ga-

toin ; m:liBi, M ilme de lu n'.

vait tie rien reiintui a dasi n la perso-

tiL " 'i i ri, qui ne se i
ItOiru' i Cr i e ,tite -- Je t

iv'iî, tlev' litt eilemi uIe 3M1.

de Qréhi- avoit, cvmume ntre célèbre
poulte S: it-Evremnt, tuu loupe sur le
stoIt l le la te.

-l-alC!, dt tion à ce femme, il e-t

timtpj. de vnl,î rt'p-it-r, milez d'ne votre
chambre. Ui le ne noireai B-iie -
est terminée et il n'y a ptlu rientu à nttndre.
Je rette encore ici quIuetIs in-tanit. t- à cat.
serl avec Blaise, je vais voui aller rejuiidre
biientôt.

La docile è épouCse i se it pas répéter

'îinvitiont; erlr ranigea cita uvra.,nt-
braau on cmari et Iîintt dans a chîaiî-

bre.

par
A NNEE., F.-Udb
A NN 1' t'.

QuandGaston fut seul avec 'av t:rai

-Mon cher Blaise, lui ditil, tute rap-
pelles que là chevalier de LnaZeac et tio.
itii-FlVo, iipot(Ili camp desilttu
tro- tête-, difljielers fiançais tuée dan la

,re d 1 juin.?
-Jeite rappjelle parfiîtment, fit l'a

vocat.

Ga o estrois têtes, je ie ai à, poursuivit
Gasît>iî cenirîîliqlîatift une grând. et vaste

arr dr noyer qpue le tmtpj avit renti

e'ahitîes à Pbîne ¡salées par le.s Turcs
je les ai fait enbattmer à Paris, et je les
conserve avec une cuite religieux. Notud
alons les voir enemîible , leut-ôtreO dns
l'uni, d'ellea trouverons-nous la tête dle Ml.
de Quiélils.

-Dieu t'entende, Garton, it l'avocat.
Le caha-etierouvrit aveu. pircauitionton

armoire et retira d'une des tablettes siup<-
rieure unFi lglande loîte de eet tiiotrne
d'uneflma e dJe tuivre sur laquelle un lisait:
îarIrtyrs de Citidie.

Lt codverie le la hile ffut îee'y, et
les tr oittes a:pp1arurenI ',t2au i fI raiheSi que
sur le champ de btille. Laiwie, le

eorage, le mépris de la mîtt par apie-nit
luire encore sur c-eàtronts autour de., iuele

Ila piété de Gaston avait aîtàch t it imlpé-
risl!ble laimier.
Les deux nmis, ni-is d'alhord de rea-

pect à la vue diees tristes dhLlris,, n-
mencèrent tout aui..iiôt leurs ie iain

O bonheur ! la tête du chevalicr de Que-
LI ffut Il setrîcnde qu'ils vtsitéret... Il n'y

avait pas à Pli doiter... la loupe h'épa-
nîii sr et! frout iiîîîrîtil, qii cenîblait

S" eno e "it ""t .i. Tu e.

-Blîis'. d t (. tvoliti ittète qui
le fera gagner;it ne belle îCaI ulte t conqutji-

La propetliie ti nli-lde ît.Iître - tdt ca-
'r.t d la Coit de Lorrainie ti tarda pas

à se i euali.er. Bla31is Méliait gagia Ivpro-
cét de Mim le Qi ltis a iver icmende et

Iépvrnt'; binii ptie, 'e chevalier le Lan-
gear, lieut-n it-colonel au régiment de
Lorraine, el Gri.ionit Lec-outurier, appelès

I m:file:::î : m, OInIl-,:r:OV Ilititiren t dan.: leipré-

leur avait vendu les tr têdte. firançaises
dant te tcamp tdu granvr. Ce tiirra-
tlle, qlui aiait probableument assassiIê M.

Ile Quétu, (quil navait été que blessé
ilte Peion,'tit -miaré île se papiers

%le - etrechapre mtcl d-C e hllr.. ptis

était venu jotier en Frniice le personinage

que vous savez.

Il futi coulamii auxr g:leres à ierpé tuité
et le d - Cob , ntrats, lettre-, nrgent et

billets que le MaltaiFiait s, ur- trent
re. "itiés f"r" arrét 0 :, liiode Qitit-.

Cc pmrüès fameux rctertiti lot ngwtps
:II Irreivail du parlement, et ot eail it

"i", à inlt imtdu 18r seile, quand les

alitiori" etle, nodrit diu vnux hnnrrat

i-ittict encore vivantes aux cSur des avo-

Oitahut surtoutt il'tiietd ience. Au
imoieinr'tt 'i l'avoriat th fuCax lcv-alicer de

Quélh thihait à Vtubli lideti de bon
clientaitxyeux des jugec, et dfinait son
ndversaire de détruire un etul de ses argu-
innen i ttrembiélan t le totit d'hypothè-

e, zu rtaib e tur la vertu de M me de

Qélts qui, di it-il, ne e tsoutiait guîite
de recotnaître pour son marin iti homme

qui avait tout perdu par la barbarie îles
Ttres.-Ari etizle icour. de vos uppoci-
tilons hontuses, -'écria Bie éia, en
proie à untle vive et profondei idignation,

reseaz le ealommtier et d'iiijutnier,rar la ca-
lomnia et d'injure sont les armes du lâche.
Nous ricuns l'c.itence de M. le chevalier
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Amide la Religion et de la Fat-ie
de Quélus ous sotenons qu'il trot,é Lit . législature du Nouveau Brunsswiok dé ce côté, on airait pénétré avec 50,000

n mt gi s. s de Candie 'asseble le 7 février prochan, pour la hommes en Italie, parla Styne, et on se-
une' mrgonsesouses,,niurà dépêche des affaîires r, aii'retouirnC-en Autricellarver. les, Italient,
nous soutenons que Phonnie qi ose au- et les Hongrois de aiarm.e de R.adetoi.
jourd'hui uîsurper son nom, ei jusqu'à ses Ce plan, sancionné par Georgey, fut
nobles haillons, n'est qu'un.. misérable ; PoPULtTIoN DE NoS 'vï s.--Le bli- comilétenent fauié par lui dans 'eNécu-

'est.qu' vil imposteur.-Il ne s'giit. pas reau des statitiqures prainciales etime n tion. Le gtuvernenient le destitua, mais
ae îouj ni i, il fataii prouver, r' -population actuelle de Montreal a 54,995 il organisaune revoIte militaire, qui le for-ioujours ' er,a d faU ausi prouver- âmes, celle de Quéibec à 39,721, celle de ça désobéinu gouvernement.

Toronto à 23,503 âmes, celle de Kingston Suit le récit des dernières opérations.
fout absolument vous le prouver, reprit .à S,36G ânes.: Ce qui fait en tout pour Georgey jette le masque.
BIaise lélian, eh bien ! suit ;jque votre ces quatre vills ue ouopulaon de 126,589 A ce nOent. dit Kosuth, j'étais

incréii.é soit satisfaite. Mais ce t'est pas âmes. . seul, isolé, iruissant. Il ne me restait
qule le choix entrea la mior eti exi. Com-

moi qui me chargerai de vous dire encore inm patrote, crétie, père de famill, je
que votre client est un misérable et un ii" Miller, qui avait prédit que la fin lu pié-fé a i'exil.
posteur, c'est le brave guerrier dont il a monde arriverai cii 184.3, est mort le 30 " Je pensai que petit-être il serait possi-
souillé le nom dont il a violé le glorieux décembre, à l'âge d 68 ans, sans, voir ble de conserver à ma 'patrie, par l'inter-

blason et la vaillante armure, c'est M. de l'acconîlbsseiient de sa prophétie. veniton de la diplonimtie; pour les temps à

Quélîtelui-même qui va vous répondre. venir, quelques élémetts de vie indépen-dante. L'Atîgl aterre nie littult la puiss:iice
Et l'avocat, par un geste furieux, mais .ccident.-Une jeune Irlandaise àgée la p)lus propre à celie action diplomatique."

savamment.calculé pour ne pas être trivial, de 30 ans, du nom de Mary Croghtami, at- En terminant, Kossuth engage ses agens
retira du plis de sa robe la tète le M. le taquée d'une aliénation mentale, se préci- en, Angleterre à agiter l'opinion, à réunir
Quélus, qui fut tout aunsitôt reconnue por ta du haut lu 3mc.'étnge dans une cour desinieetings, à voir M. Cobden, à s'aboui-

les officiers do. régiment île Lorrinite stuée sur.la rie St. PaIl, le 26 novembre cher avec lescabinets, à présenter des pé-
. .dlier, Oni la transporta immédiatement titions au parlement. Il prie le gouverne-

se trodvaient an granld nombre danslarudi- à 'îlote D:eu. Le choc fut si violent qu'il mant anglais de s'entremettie auprès du
toire. fut suivi d'ine fi-acture compliquée de la gouvernementautrichien pour que sa fem-

A la vue de cette téta qui, aiuni que jambe, Malgré tous les soins qui lui furent mct ses enfants puissent se rendre en
nous l'avons déjà dit, avait conservé les prod'igus, on fut obligé de lui fiirel'ampîî- Angleterre.

pâles apparences de la vie, un cri d'hlor- Ittion u-essous dui geno. L'opérstion
futfaite le 3 janvier pai M. le Dr. Munro

reur, un gémiseeneit général parcourut niédecir de lHôtel-Dieu, des Dre. Le- 0 Co1vERSlo. D'UN AUTRE MINISTRE
les bancs des magistrats, du barreau et de Iourîdais et Pelletier, et des élèves. On a
l'auditoire. M. le premier présidenil de tout lieu d'espérer namintenant que la ma- EPISCOPALIES, A NEW-YoRR.

Lamoignon, qui tenait ce jour-iù la séance lade ulrvivra à 'opéraion.-(Mier e.) Il y a quelques jouis, nous annonçames

de la Grand'Chaimbre où cette affihre fe _._c'_,e' retour au catholicisme Le deux ministres

episcopalien.t, de New-York, MM. Forb'
jugeait, m la m ain sur ces yeux ; le pro- Kossuth et la.Hongrie. et r'eston. Un troisième ministre de la
cureur-genéral Achille ie arlay, perdit Il vient îe paraître à Londres, eniale- même dénomination vient d'imiter leur
un peu de soitnimpasibilitéordinaire ; et mand, traduit du Ihongrois, lin iémoire exemple; dans la méie ville. Voici ce
les conseillers écelésiastiques :e signrient. détaill de Kossutil sur les derniers événe- que dit à son sujet le Freem(in'sJoiurnal :

Quant à l'avocat du Maltais, il se cacha ments le la guerre de Hongrie. Le Dr. Ilti ingdon, ci-evant minlis-

le aisage duIissà r, isonhieu1ciet Norus lisons dlans la préface du trnîhîl- <i ra ëliscopalien tle cette ville, a fait se
evg a b esh u l d u dît 23 ioveire qa ce m- " sounission a la vraie foi, il y a quelques

démasqué, ne jeta à genoux [rouir implore mirea été envoyé par Kessuth de Widdin " jours, et est entré parla pénitence lants
la pitié des juges et le la femme quil avait à M. Pulski, ancien eliargé d'affaires du « le sein de PEglise Catholique. Nous
voulu voler et déshonorer.

Le talent de Blaii.acMêlian ij'étant révò-
-lé: il avait tout gagnér avec ce procès,
femme, fortune, réputation.

L'amitié lui vint pourtant encore une fois
en aide.

Mme de Quélus était ipie riche, et liai-
seMêlian ne 'était pas encore: : aston
Lecouttrrier acheta à soi ami uno cliarge
d'avocat-géraérl atu Parlemndtt le Paris.
C'était un présent de noces de dix mille
écus que Biaise Mélian recevait là le son
co-espiègle.

Blaise Mélian devint done avocat-géié-
fal. A peu près dans le umume temp, le
chevalier de Langenc, colonel du rêgimenii
de Lorraine, devint maréchal-de-camp des
armées du roi.

Pour Gaston Lecouturier, il réesta caba-
retier, se réjouissant des triomphes divers
de ses amis, qui était soi ouvrage, et ré-
pétant avec Jean de Lafontaine, qui venait
s'asseoir et réver le temps à autre sous la
tonnelle du joyeux cabaret.a

Ne plint mentir, étrecontent du sien, 2C'eIIt lplaï Iat: cependaent cil 'oecuif-i
A dire faux Ir attraper t itbien u
Que sert cela ! J upiter n'est pas dupe.

A. i:FB.

L'AMI DU LA REIMflON1ý

DE LA PATRIE.

Le trne chancelle quand l'honneur, la
riligion et la bonne foi lue 'environnent pa."

QUÉBEC, 11 JANVIER, 1850.

Mercredi soir. une foule considérale
d'hommes respectables étaient réuinis à la
chapelle des Morts de St. Rocli, pour en-
tendre de la bouch( de Mr. Chabot lui--
même les raisons qu'ils 'avaient engagé à
accepter la place le premier commiaire
des traveaux publies, et recevoirt ses pro-
messes pour l'avertir. Cetaqui seciroutvat à une assemblée de s!es anis mau qîîar-
lier Chîampîlairn, ne psut se rendhre qu'à S
heures et demi à St. Rocs. L'asseèblée
avait îdjà procédé sous la préidence le
Mr. J. Tourangeau, et Mr. Cauchon et .é.
garé, avocats,avaient porté la parole à i oui-
ditoire. Mais aui moment où Mr. Chabt
entrait dans la palIe, une autre assemblée
de Mair. Lègaré, ayant abandonn à le lieu de
leur réunion, arriva conduite par sas chefs,
et se rua aut mnillieui de asesenblée au ci
dc: En avant les Sapeurs. Il fut dès lors
impossible à Mr, Chabot de se faire en-
tendre et l'assemblée fut forcée d'journer.

Co procédé fait sans doute honneur aut
parti opposé à Mr. Chabot, et montre au
peuple ce qu'ils doivent attendre d'un parti
qui peut s porter à les excès semblables.

La législature de la Nouvelle Ecosse,
s'assenble le 17 janvier courant, pour la
dépêche des affaires.

gouvernement révolutionnaire de Hongrie
àLondres.

Kos iis tdébute ainsi
S Auux envoyés et agents politiques eus

' Angleterre etula France !
I No:re pauvre et ma'heureuise patrie
est tombée ; elle est tombée not saus les

" coups de l'ennemi, mîais par la bassesse
' et la trahison.

;; J'ai pris Goergey dans la poussière
< je l'ai élevé polur qu'il conquit à la pa-

trie la liberté, et à lui-mêmîîe une gloire
" immorteile, et il est devenu le lâche

bourreatui lha Hongrie .
IlDepuis lonigtemips il était accuscé par

"plusieurs î(le convoiter lat dietature. Moi-
" même je l'ai souvent pressé <he e dire

s'il voulait le pouvoir souivera.n, que
" dans ce cas je luii formerais un parti,

m'lais un parti qui fét tout le pays. J'à-
tais prêt à lui transmettre la couronne
u pouvoir qui n'était polsr moîi qu'une

" couronne d'épines. Gorgey lie répon-
(lit, en jurant solennellement qu'il de-
mîanrdaitaucun pouvoir ; que son désir
comme le mien, était de rentrer dans la
vue privée.
i\l:s bientôt, dit le méoire que nous

analysons, une camarilln aristocratique,
secrètement dirigée par Gorgey, se forma
dans le camp et se mit à contrecarrer les
projet duî gouvernement. Tel était l'état
des choses aprèsles victoires d'Izseszegh,
île Waitzen et de Sazîo. Kossuth croyait
alors la Hongrie assez forte pour vaincre
même les Rsses, oui a Imoins pouir trai-
ner ha guerre etn langueur, ju-qu'à ce que
l'intervention de la diplomatie européenne
eût obtenu une paix honorable pour la
Hongrie.

Mais GSrgey ne savait que vaincre, et
laissait perdre les fruits de la victoire. La
victoire de C omorn du 26 avril pouvait
devenir, aui dire de Kossuth,une bataille de
Marengo, si Gorgey avait lancé à la polir-
suite le l'enaemi le corps de Gaspar, qu'il
laissa dans la plus complète immobilité.

1h était alors tellement populaire, que
Kosasut hésitait à lui ôter le commande-
ment uta chef. Cependant il le nomma mi -
nistre île la guerre, et donna à Damianisli
le cronnunilemeinit. Mais Gorger uiit, sous
toutes sorIes le prétextes, prolonger son
séjour dans le camp jusqu'à l'invasion
riss . .

)ès Parrivée des premiers corps, l'idée
de traiter avec les Russes fut semée dans
le public parh'entourage île Gorgey.

L'interventiou rsse, dit le Mémnire,
trouvait la Hongrie parfaitement armée, et
pluspuissante contre l'armée austro-ause
qu'elle tic l'avait été l'an dernier contre
l'Autîriche seule.

Une armée de 141,000 hommes ai ligne,
les forteresses bien défendues et bien ai-
provisionnées, de nouveaux bataillons ijou-
tés aux régimensi les escadrons de réserve
de 19 régimens de cavalerie tenîusau grand
complet, îles fabriques d'armes et île pou-
dre en pleine activité, d'immenses hôpi-
taux, telles étaient les ressources de la
Hongrie.

Il y avait à combattre 140,000 Russes,
SO,000 Autrichiens, et les 40,000 soldats
île Jellachich. Le problème était île bat-
tre les divers corps ennemis les uns après
les autres. Kossuth arrêta, de concert
avec Georgey, un plan consistant à entra-
ver la marche îles Russes sans leur livrer
bataille, à battre les Autrichiens et à mar-
cher sur Vienne.

En cas d'insuccès, on aurait porté la
guerre dans la Gallicie, et en sas d'échec

" avions connu le Dr. Huntingdn il y a
quelqus huit atnnées, lorsqu'il so distit

" Cat par sua habileté à remplir les

rieure de l'étrave principale à la parie ,
antérieure dc l'étambo, en haut est dans le cegricat de 1,n it
(" pieds" dixiééie), a largeur nu ni- Ill elec ect desiC

". lieu est ("9 pieds ". dixièmes), 1a profon- fiaeatîitidcpture et oidan td pr úc
" deur.dansla cale au centie est (' pieds" firconI el, lr leetc.onana c
' dixièmes); qu'il est(natuli du giéement) t i n e ei(lue le
' gréé a vcC uni (à demeure ou renirait) em >liene tr e s quand et ' il

" beaupré, etdecripp de l a conntrr), iLle ledit srea e
conttruit à poupe (qu'il est cuistrui à tructioneraru e eit qie ls de e
francbord ou- à clin), a (Wilnou non) lieui ernger uoe tole quel le
des bouteilleset une figure ('eqpèce de eprent-co nîucin et l 9e-leditieî n
figure s'il y en a); que:la membrure e e nommer la eronpniieO eui orpor io P

"le bordage (ou assemblage) sont (men- , C pmou ro on
.< tionner si c'est un boi' ou en fer), et qu'il DE NA UnES AU-DESSOUS .DN CUEwrA
'<est (mentionner si c'est lin navire à voile TONNACE.

où à vapeur, etTil et à vapeur, relater XY.-Et il est décrété que, bien que
" si le moteur est a roues ou helice. Et par le dit acte précité poîr n'efire&isîr,
" les dits propriétaires": signatalie2 syant ment des btimnents anglais soit d1 ,
" reconnu et accepté là sudite descrip- dan&le cas qu'un navire, n'ét a

lion, et ayant fourni garantie sulritinv, ment ùrrguîL,(eeî iî ulbule s a
Ini que y requiert li loi, le lit navire pr vil éges d'uiati iei11 a lîsîs 'la lt i,

" ou bâtimeritnommé (le noin) a été di- vire devrait dIre .cànfispieqî,î?
Sment eirégistréai, port de (nom du port). toui navires ou bâtimeits auile u

" Cerifié soüi ins signiatures, à ladoua- toillnux le jatige; applatennt e
"e du dit port de (nom du port), ce (da- et éqiuipés par des sujets aighi qiqLer
te) jour de (nom idu mois), dans Pannée n'étant pas eirégistrs cnune navire
4 (mots eni toutes lettre). gis, seront admliis pour être iàlimeiilslia

i (Signé :) - glais, dans toute navigatin, ia
(Signé :)-- ,contrôleur. res et sur les i dit.1 dui Royaumîe.Ulîi
(Signé :)---,cotrleur." des posessions biutarnmqulie-slu hors du ir.

Et ait dessus de tel certificat de régistre, aume, et ne ý,aançaitI pea sur Ile*.
il devra y avoir un compe des parts ou c- auidelà dalns les limiites des dilTéreits GÇîî
tions appartenant à chacun des propriétai- vernements olidna, dans j
res mentionnés et désignés dans tel ceti- proplriéteires directemî-iîeil tis tmlâiIen,j
icai, dans la forme et dela manière sui- résident resplceivenement.: ai que tauiý ba-
vante teaux ou itijlents eiirm n

-NOMis NOXBRE et équipés par des sujet ngajiîa
pas le tonnage île 30 lonneaux et li'avaiîtDesxantP"iDsi ti ponit entier ou à deleur, et état

De divers Propr*e- De oxat ue- l[oyès s elleument à îhet r e i
eaires ry m ention t m s part c a ba cs u les côtés de Te r rnoiî e et F II,

n és, partenanti air lieux adîjacetis, oui sur ls lnei e. r
Preepr daîrc. des prîinces u Canada, Nui-lie-I.

~oN 0f) .. .. ... .îeI-leuetx. ea Ott ua îBuîivîlî i

0M). ...... . Seize. golfe du St. Liutreii, Mliiiltîlli
(NOm I. ..... - .* . lui CasI ou]de! ib's en idelkha eii it (11el
(Nom). .Int - ." cotrôreiquant le hlon le cgre Jouis lsdite,

(S."i) ' cotrôe i. iites, rotil diii à tre bateiiuX oui1
,Sig) Coetrnleur ts igs qluiue nu i

aFurmidlueîla déiira.onueaîile tela i lieuX <I
l'erme fde la décluration. bâtimentîs, 'rllsulnelîî aîiiîluyé'le

" fonctions de professeur, ait Collége de XIX,-Est il déerdt que la déclarsîion
" St. Paul. Depuis, le ,Dr. Huntingdn a suivanuresera substituée à la déclaration qmui,
c passé quelque temps an Europe, et de- par le dit aCte, loit être faite par le pro-
" pis son retour, il olliciait temporaire priéire le tout bàtuent avant son ci-

neint à l'église des apôtres, près do Sé- régistrement :
Smimaire Protestant des Episcopaliens. "L Je soussigné, A. B. (lieu de residen'

t Nous espérons avoir le plaisir d'ncîré- i ce et prefession), déclare sinicèrement
" gistrer, bientôt, la conversion de pu- de que le navire ou bàtiment (nom), de
"'s-sieurs autres personnes de distinction (port ou endroit), duquel (nou duu capi-

"parmi les Epiuscopaliens ; iais tous ait- laine) est, à prsent, capitaine élant
" tendons, jusquà ce que nous puissions ul (espèce de roistruction, tonnage, etc.,
a affirmer la vérité de ce que nous raip- asini qu'il est décrit dans le certificat le

.t portons atujouirdulii comme un bruit." il l'officier supérieur), a été (quand et oÙ
La conver i d'hommes aussi écli- . il Iété econstruit, u si c'est une prise

rés est, certes, biais enuragennte pour «0 ou confiscation, capture, u coîmndana.
l.Eglise des EtatslîUnis, et en ménie temps A comue tel), ou (i le ba;iîment est de
bien glorieuse pour le catholicisme, puis- ce constructioné trangère, etle propitire
que la démonsiration de sa vérité entrainie -1rue sait lias quand et où il a été ecîrns-
la conviction des plus fortes intelligences. cc truit) que le dit nasire est construit a la
-Quand les Protestants fint quelque rares " tranger et que je île connais pas Iépu-
conquêèes parmi uous, elles s'expiiqgtienit <t que etle ieur de sac construictioi), et que
infailliblement par l'intrét des passions il moi, le dit A. 13. (et les noms et lino-
mauvaises oui par une grossière et stupidîie " fessions des auitres propriétaires, s'il y ei
ignorance.-Bien ai contraire, les hom- a. il et où ils residlenît respectiv:nient), suis
mes éminents, qui entrent ai fréquemment e (onuisnoneiiis) seuil propriétaire (ru
dans le sein de 'Eglise Catholique, s'y ci proptittaires) du susdit bâtiment, et
distinguent par une éminente piété. Té- iqu'aucune nutre personne (ou personnes)
mroins les Profeseeurs d'Oxford et ta ii l qîiu-lcunue ic n'y ao (ou n'y ont) aucuil
d'autres. i .droit, litre, iitérèt, part ou propriété,

Indépendamment des conversions le auet que moi le dlit A. B. et les d(its nu-
protestants nous sommes encore heureux c tres prupriétaires, (,'il ci existe), siis
de dire, sur le témoignage d'une corres- cc (ou somier) véritablement et bontia fide
pondance toute récente, que la religion ti sujet (oui sujet) de la Grande-Bragne,
catholique commence à offrir un beau et l et que moi le dit A. 13- n'ai pas [ni[
consolant spectncle, à Nev-York. L'église i. qu'aunit les autres propriétaires autant
des Frangais n'est plus assez grande pour cc que je puis le savoir ou le pens e) prété
contenir touis ceux qui veulent assister aut 'c le sermienut de fidélité à aucun Etat sou-
service divin; celles des Irlandais, Amé- cverain quelconque (excepté d'après les
ricains, Allemands, sont remplies, chaque e termes le quelque capitulatiou, dési-
dimanche.-fé1langes. e' gnut les particularités qui y ont rapport

ciet que depuis que j'ai prêté (ou que
Seux ont prté) le serment de fidélité à

lo r (nomnt les E ats étranger, respective-
ouvelle loi de Navigation anglaise' en auxuels li ou quelqu'aure es

(Suite et Fin.) ' îits propriétaires auromt trèté le saer-
.e ment)je ruis (ou lui, oui eux est ou solit)

roRnME DU cEIT.picAT D ERflGiS- " devenur citoyen (oui sujets, naturalisê-

TatErtENT. c suivenIt le Ca-') lu Royaume-Uni. dle bu

XVIII.-Et il est décrété qne la forme " Grande-Bretagne et d'Irlainile, par litres

suivante îe certificat remplacera la forme " patentes le Sa majesté (ou par un acte
'de certificat prescrit pan le dit acte pour us de Parlement, oui par ou d'après, ou nen

'enrégisrement desnavires anglais u I' vertu d'un acte ou ordonnance de la I
SerCei estmen ertiavir qes tanlis- . isiture dei teci est uprofceif er t u in s ou ont été autorisés par un acte oui or-

' des mopitires signataires), ayant fait I donnance de la législatlure de

et signé la déclaratieo requtse par la loi, I a posséder des intérêt dans bà-

" et ayant déclaré que (lui ou eux), con- ' timents anglais dans la dite colonie et

£ jontement avec (noms, professions et' depuis qu'a été passé cet acte ou or-

g diemeures des propriétaires non signalai- ccionnance, jai (ou il a, nus ils ont) prté
ci req), est (oisent) unique propHnétaina îîlh serment de fièlité àla reiine victoria
« (ou propriétaires), dans les proportions 1s dreit-les épont ues auxquellesce let-
c désignées nu dos du présent acte, duî cetrac .le nauralsation ont reslueauiuencnt
t navire ou bâtiment appelé le (nons du ce été accordées, Cu l'année ou aniées,
9 navire), de (lieu auquel le navire appar- cedaos lesquelles cet acte, ontcas aces, 01,
e tient), lequel est du port de (nombre de " ordonnances, ont nresptctivement été pro-
i tonneaux), et don-( nom du capitaine), s4 nrîlgées) et qu'aucutn étranger directe-

est capitaine, et que ledit navire ou bâti- " ent n'a aucun ie ctiouimeIliant d'ilîîérèu
" ment était (date et lieu ou il a été con i dan 'us le <itnavire oui detiment.
' truitou condamné comme pise, en se Pouvttouujoirs, que s'il rlevinticet-
et référant ai certificat ulu constr-c teur, sire d'cnrégistrer u oanavico nsbâtime t
S ou au certificat du juge, ou ui certificat ppartena nàîcli corporatian edns le Roy-
" du dernier enrégitremen), nbandonné unie-Ui, la déclaration emlivantene , -

alors pour étre détruit, ou (si le navire ce de la dcloriteion paérenient exigée,
u étnit étranger, et l'époque et le lieu de sera faic et souscriteab la tsécréolirpeo
" construction incornnus), était étranger, et autre .officier convenable de la ducecorpo-
« que (lui oui eux) ne connaissent pas î'é- ration savoir. ,
" poque ou le lieu de sa contruction i;et « Je sousigné A. 13., secrétaire ou

(nom et emploi de Pofficier inspecteur) employ, de (nom dela corporation), décla-
" nous ayant certifié que le dit navire ou re incérement que lenavire nu (ureai),
i bâtiment a (quantité) ponts et (qnantité) le (ports) dont (nom ducapitaine), est de
ec mâtsi que sa longueur, dle lu partie iuité- préseiit capitaine étant (espèce de coni-

cel e mi: ni ,le.

ÉroQUE ni- rl ausr ES V:Curiî O' U.A
1.r:rETC.

XX.-Et il est décrété que ret zre
sera mis à exécution le premier julîr
janvier 1850.

XXIH.-E il et ,-téer que Cet u.
pourra itre réformé o iabrogé pir un l
juassé dans 1l1, prèéeIItc e.q:siîsîî diiParlî-
ment.

PRIX RÉDUIT.

oui

Recueil de C/nsons et Romaincte du Jw r.
Pour ficiliter la cuieîec Cli
le prolriéaire il reluit les pri: aur.

lions suis notes:

Par cliique colpie reliée, 2,.
Do brochée, L.-3l.

Eu veile chez 1lM. J. 0. Créinazie
rue la Fabrique, lui.îîte-ville, et R. E. Fii-
cliele, rue Lamoningre.

Québec, 9 janv. 1850.

BAZAR
de la SocietêéLhar!table des Dames

Catholiques de Québec.
1 E cubi st rasepcuii semelr ii'us. îu

LJ se tiendrra îtiu)tIAZA il futsru-lieaSuinle
citNQIJIuili jour de Y E R. t:0. l.
pîroluit dec e Bazar sera employé pl uriî c
ile au.x Orphelins,et à l'-IOlt de: ; ileJ Ssii l

direciou de oS a l u ars .coInbert é.
Les pereouuuirs qui dtiuriycMIîil1r" ii ý

prièes d ennoyer leurs eets aux hi ll ci-dC
srus mentionnées.

Mesdames FAN VELSON,
aISSUE,
PAENCHIIAt,

- WOULSEY.
lesdams, a-Icorl, Durab Lelirre ci t.,

Tesier, tiendrnrit la table de rarraicim t
Par ordre,

Seinir,
Québec, 7 Décembre, 18-lt.

DISTITiu sicIN E Session île laC3n
Q s- Uc l Bauî (le1

tiini jurrnu is riliii reîîe ipolir Ile dis~teatjurisdiction enunele.pocour dàtriet le Québe, sera te laC u
Juistiuc, ai la cilé de Quêbec, L
VINGT-UNIEME jour de JI% J v
courant, à NM hUFleures diuurutîri
donne eru consqunce avis par ce 11r
à tous Ceux qui nuront à poursu
des prisonniers détenu en la preiscarot
uinuîne de ce istriC, qu awnls t i
présets pour lpursuivres en
.e donne aussi avis à tous J lerait
Coronaires, Connétables et
Paix, du et pour le district susditp, ai
trouuveit alors en propre perisureco¢I
leurs records, iiiiictemenets et gatres dc
inet-iî, pour agir et faire à cet égard
qui appartiendra à leurs diffrentSgrad

W. S. EWELL, Shèrif-
Buireau du Shérif,

Qulébec, 1 jiivier 18 .50



./ d e la ieig et d a patrie.
DElLAMIIE URIAX.IT IXTlTA...MASON e -mMISIO

,gant en débarquemnt,Pe e ndre

Jl purle soussZi gné.

ILRDE LIN. double bouillie,
BRIQUE A-'EU marqué" cur
GENEVIEV E de eDêeKuypers.
CHARBONdeSmith doublecriblé.

.E. LEVEYret Cie.

Québec, 2juillet 1949.

DûPARTEMENT DÉS TERRES DE

LA COURONNE.
N cnéqien ce la translation duî.eiè

gedu Gouvernement à Toronto, avis

ublirl e.t parle préent doneé que toutes
muiain de tinées à ce départe-

cuent de là part dprsonnes résidentes

ans le Haut-Canada, devront ci-après

être adressees au
omirssaire un Terres de la Couronne,

Toronto.

Les m dles personnes rési-
y & Rs.Caadadevront ütie

L'Asisait- Clmmiare det terren de la

cloirosti enL,

POlUR SAN--FRUSNISUO.

ICneS S-r L: Ent as Dr.'tNew- York.

les tr et 15 le liaue nio0.

ALNde rarrière $26
. l'avanit $100

C .îî t c,'tli st$9i0,
Steemuge''

Potyn L.t i tA.i A :,
CabiuO

le.
Steel"('

m À.a t S, llLis, -

Cciliur$22a
Sabi . 5100

Die i S-r, Dti:.,

1) 0 R S N-V , À NC 1

$125
Di S.s Pîixn.\tCii'

Caeez titi

t Aecre a Ilv!yçI -050

P'AQUUiO'l'TS A VOllEC.
]\îtit cnt tdie N.Xu-Yoî k imique wwHîîs er.

POUR SANi'-RANCISCO. (
Ctlîii île 225 5

.' î s $
Pt'îi les antr d ié~l ra dt a bo a

1.

.il'msoîn de ('oi rais Ion
de .. îîi die l Ri ,'î ilde la Pattrie. Qiiébr.î'.

suI aeJ. C, RO1X ILARD.
SU Ca'il:lr Stcet-'

Ncw-TYîih,22 îi.r tvtmir.

VNeL LLU DE 31"

Teuout ea t ie îAchi tecti pure.la.l

tag, et lep ..uiad i t.

rllii. (qule liîre .îc lîit. ie .iS l01its %

zaVI dns e [ u Lr S !a .S liS 11

llii'tý.5 d ttli'î its, et( icle s ceilt î-

lictsnof1timVu r mrial:opébouet' éa .
Palalméthole d'uhnine i rto

!lîsîrpréliare les iiîiiii-.(quiiu>l 1'-
lillitilî.)o liict iexposéetà perreli patr lu-
viluîalieîîtilie pallie u(-ý ls ýici;luté:s iii'îi-

c-als, et le plis ri'îut ii uîIiîîg i
iUîîtile Po.ii T f R Ela Be il dei' te.
Lîuillir ei nll is ,ut :ic Msues CI Ililis
les des pIulesu.

Il î'eîî dut pas aillni D'I' I DES BOIS.
Ortarticle i'eet l t1- ti i*& i tl'ébulli-

ti p et nt routit i i i i l ir glists ,
li aucuneasîécen ul remî nu c'est t
vin pur, extratit dts 1l;ieýs to pl us reita i -

qîalesdîua usv'. .etdus i laines
tqîu M xdell onti cinus, y coprien rs

CERISIERSAUVAGE et la SALSE-
PAIREIL,aui moyenunt iin lîimrptealipa-
mnil cimque, qui spa e les php riétés-
rainet :ninleciuiate îlueln led qui sont
iutiles et retient setlement celles qui sot
en Iliriiuniie avec le prinicilpe Vital et 'orga-
Vau!inion lttîna

LeVin les Bois est une néutecin isap-
précinhl por les fminies. (qil t s -rtout

forremnt recommnandlé coîlore ces litiirii-t
ts ltixqueles es femmes le constitutio
délicate sont si.stjtte2.
DES« PILULES GOMMÉES OU SU-

CRUES DU Dr. ,ALSY,
L'action de ces piues s'aronie avec

celle du vin. Elles fprtifiet tes fonctions
lécrétives. Les.Pilules Bois ont les
mImes propriétés qte le vin ; elles for-
Cent un prgnif puissatt, agréable et bé-

gétal,
SCeagrana seffets urificatetir.s et forti-

Vin tur, extrait des phlultes des lus sremer-
centenesu r, iet d'aîiprinsipales qants

raentmdeiaesel cle qui onsont sttitinn'a

. CERTIFICATS
en faveur des Laux de

P LAi T ÅÈqE E T.
Montréal; 17 Avril 1849.

'analyse d ux de Pluntageînt m'ayant 1t
soumuise telle que faite par M. Ilnt chimiste dela
cummission géolo&pque,je considère que l'eau pit.
sente uie cu ison et n ngeîtî dicinal pré-
cieux qîlita rend adlnrablement prpre à la re-
commander contre plieurs malaies. On ti trou
vera cauable. d'aider unt .indcatîiou larcative,
anti-acide et altérante, et avecc de tels objets en vue
elle devicndra-précieuîse daim les scrofuiles, dans les
formes cutanées de rhumatisme et de goutte, dans
les maladiés triraire où ti trai t eniet ulcalin pour-
rait être utile dans4u' .lquesdérangemeinsaparticu.
tiers le l'estomac danes ce dernier cas sa pussn-
ce anti-acidletatérante,desra rendre de grands
services.

Lus qjiuanitités d'Iude de Brôme et de Magnésie
.me parissent considérables, et. en conséquence
donnentune grande inp6rtanceàilåteau de j1 ania-
genet daisles maladies où ces agents actifs sont
surtoutemployés. Ayant,nci) plusieurs occasions,
employé les eaux dans mn pratique privée je puis
certifierqluieson action sur es mitestmîs n'estnulle-
ment irritanrte.

A. HALL, M. D.
Professeur de chimie, Collège McGill.

Montréal, le 5 avril 1849.
Le prpriétaire de'uoarcessalinescade Piatageuet

li. Chs. LtRocqutem'a dnitiiilémonopinsionsur
l'f (i l, de rette eau. .1p l'tci récemment em-

ployée dauîsles cas chroniqus de d yspepsie avec
uniavmniage décidé. J'ai trouvé qu'lles e-

ltt PUpétit et agissettdoucementcommelaxatif.
api cuegrcomposition demîontréedans Panalyse

:ite tir t. S. IluUt cr., je la crois capable
il'esercei une iniihre fiiorbable surle foie et le-

11Y. MOUNT,
' - 3i. 11. c. s. r..

Monut réal, 3 mars 18.19.
Uaea al syse les eau= MîMnéralesîles dilanagieCI

zynt été soumise à ma considéraliuon, je crois
pouvoir ci toute conaifince recommiriandter ces eaux
ai public comme très utiles dans certaines ma-
lattes ehroniques le l'estomac, du, foie et des
aitres viscères abdominuuc, de mêmtceque dans la
goutte et le rti sme. Comme altérants,elles

î ntl:tîlî'îî ,'îicore être employées avec avantage
dasî les lyIrpisessurtout il'on prent ien con-

sidération leur aciuon diaphorétirue et diurétique,
iiielles pourraient êtreutiles dans le choléra

Vit leurs propriètés aiti-ucide et anti-émétique.
Un avantage qu'elles ont sur toutes ;es drogues

jîa.entées que l'on débite ci Ri grande profusion
au pubiti c'est, ru'ellcs nepeuvent Aire que ra-

reume-t nuisibleS, tandis que les preiires (conte-
iant. pour la plupart, des uîîbstaices dont l'action

su, r Il'écoiotmie amtulale est très muissante, tels que
le bichlorure de meu,rcure et diflérentes prépara-
tieutnsd'antimoine. detiplomb.d 'iode et d'argent, et

erla ù foresdoscs.) »euvent tre très préjudici-
ac:e. das i ti ne itliniié de cas.

L. F. ''A" ERNIER.
;;mttréal, 29 avril 18.19

nur--os m's'vetmoignve le dsir d'a
oir ion nitetation sur les 'eurtus medicinules de

il'Euî e lntagne', je me rends bien volontiers
i votr' lemîandîle et ulis heureux dvous exprimer
la cofliace qui jai -ait Pellicacité et l'iitlucice
leureu iqu'ellctéterirutie stur l'issue île plusieurs
S aladies obscurées, contre lesquelles la thérapie-
tique la iplus rtîtaiomtie!!e a écholié.

Si diil'éri'aseéléienis sulius qui rentrenut dans
la composiion de cette eau. sont Le nature ci

mn'autoiriser, ài la recommuaîtler spécialeent dants
les iuniatismes, les all'vctiotns setsofrulclies pro-

ludes et 'ntstitutinelles tep tumeurs blanches
les létalgics et plus particulièrement la scia-

Lis peeultr:ne cez lequIceltes les forctions dL
l'estoumue ouit été perverties p.r suit' de 'l'uage

(ulméri des boissons alcoohees, y trouiivei'ront
il e''l'n corectif, bien propre rétablir de

con-!,- il eit ir:anie et l'hatiritonie des foictioîs le
'ée.':.e iii géiéral. A gr'z Monsieur,

J... L I PR, 110N.-. D.

1l'!eur,-Lesnombreux enrtiiicats e rouis
.ivez iies des tl éminents .léMdeeis di upays

nit, dipnetd faire l'éloct de votreeEau Mi-
nuraI. .jtuîîîîuî'eîri -niileue lit que toutes les per-

Isomes qui eiin acheluent mas P iaci et qui u
lont 'ccordent à rctonnaitre leur eilet sa-
.tuire et la recommandent à tous leursamis. J'ai

1itinlelr de vois suluier.
1.E. PICAULT. M. ).

Ihmdee. 7 Avril ]S419.
i e m--Eut remereiieni des ua- ,Iini-

j'ules ,ke l'luiilaigcuiî't. que i ous avez ceu la bouté
île m'e'myer, et dont j'ai fait l'essai dans phu-

>ieurs cas ttc dsps m ie, et R tiismie etc , ec.,
.1 suis h deux t e mpouvoir sons dire.<ti ces eaux

n i bienfait ii anatlure. et qu'el les dit
etre recouniniiiducs à Ios tibitants des Citi-

ns utoutleimme remtèe avataisgeuux et a

'cni l es fer'mutes enceiites, stjettes 'l
laCni uuipit.mtlail'îetaiircueiieagv.et ell.>e ssiOnt trou.

s très bii. Ele it auussI guéri teu s\dames
Sljettes aux ile tusilanches qui en onti fait lusag'

,cur mille-cmnna n
je tie duit ipas i' da.(ins le choléra, d'après

'a.talpe qui vient ict ':e f.ut iti par T. S. H]Iitt,
clitiiiste. îqu'eles serin très ltile, surtout si o

lut' -suie ut'! S'enserciviercotme tpréservatif,(lie
àu purger d'aance avec ces eaux.

L. IH. MASSON, M. D.
'otulez-vos vous tenir ,n gard/ contre

lu mudie qui cst attenduedt/anslepa«?..
- A ITS comme les citoyens de Montréal:
livez île l'Eau de Plantagenlt. '%nuis ver-

rez par les nnombreuxcerificais udes preimiers tié-
decins u, uMontréal, qui est absolument unéces-
slliredeflice usage te cette Esc éîuus ce teiteps-ci.
il s'euu estvsenîlu dîans tes trois dépiôts i, '.Montréaîl.
depuis le 3 maititi 18 Juin, l,5o grillons. Aussi
les noms de-15 médecin s'accordent-ils à dirent
que ta cité le lMonitréal n'a jamais été dans îun
état le salîuhritu plus satislaisant qu'il tie l'est
actuellement. Le prepuéire te cette tAu a
en s.'s possession u-esss de 300 certiiats îles
premières familtes de Montréal, îles eures mer-Veilleuses obtenues par l'usage les Efaux de Plan-
1agetC, et dont il est prêt à les mmontrer à ceux
fini le désirent. Voici les noms de plusieurs mué-
d cins île Montréal, qui ont donné leur certificat

cin faveur de cette eau ; qilue le public ta juge par
luîi-mêmie.

Mra. V Nelson, Drs. E. il. Trudel,
J. G. Blitaul Il. Ntouit,
J. E coderre, Alex. MtcCutlloch,
J. L. Leprohon, I. L. McDonell
L. U: Massonr, J. Crawford,
P. E. Picault, F. Biadley,
V. Fraser, A. lInl?,
(. Il'.. Campbiîell, S. C.S's'l,

L. F. ' asrnier, P. J. Ledic,
Drnr.cTOxm.-Pr eez n ine bouteille avant

dé euner et uie après-midi.f Et fraiche,
2 fis r semaine, à Québec, sut dépôt, Rie

Sousn le Fort BSasscevlle.
MarYNm RAT, A gent,

Qutéb'e. 2 juillet.18RI.

BUREAUX ç M AISQN DE commissiOwe
DE L'AMIDE LA REtIlON ET DE LA PATRIE."AU CA ATTACEE A ETALSSEMENT.

M Uf ERIL (J0MSSIONAIRB & 00MiiM ll PO0i
l'Angleterre l'Ecosse la Trance: et les Etats-Unies Amrigie

PRENDS la liberté d'informer MM. les Marchands et autres habitants du Canada, qu,'vû lère nouvel qui s'ouvre pour leCmo
merce de cette colonie par la libre navigation du St. Latrent, aux bâtiments de tous les pays êtrangers, il vient de prendre ded

arrangementi avec des Coireâpondants spécinux, à Fétianger, qui lhi permettront de se charger des Conmandes dîes Comlumerçanîts;
Marchaîdu ou autres.pc)sonnes de ce pays, pour' acatt de toutes archandises, Journaux, Modes, Objets d'Art- et de Luxe,
Meubles, Instruments de Musique, Vins et auîtrezObjets, &c., qu'ils voudront retirer des Marchés d'ANGLETERRE, de la
FRANCE ou des autres pays de l'EUROPE.

Le Sousaigné ose espérer que le choix qu'il a fait de ses Correspondanis lui méritera une part de la confiance puhlite. il
aime a àsi à faire remarquner que ses Correspondats s'engagent à faire jouir, aux personeS qui s'ad'resseront à notre Maison de
Commission, Lie tous les avantages possibles tant sous le rapport des prix que île la qualité des objets.

Il recevra également toutes les consignations extérieures pour le Canadu.
Ecrire franco, à STANISLAS DRAPEAU, Propriétaire de

VJni de 1I. Religion et de la Patrie,
et A GENT GÉN1ÈRAL en CANADA.

ANNONCES PAISIENNES.
101 CARTES COLORIÉES, CARTONNEES et RELIÉES POUR i0FRAIVCS-

UNIVERSE LHISTORIQuE
et Geogi'aphique, Mpar .

Atilois, le ler Juin 1849, Donnâit te divisions et indificatins territoriais de toutes les iations e Aorisl le r. imi. tSI19,
par YUniversité de France. aux ioîues inportntes de leur histoire, avec in~lCc sur1 tiui nar FUnrth de France.les faits istongues et IindicaL[onii les lieux où ils se eont accomplis.

.,rrité du grand-matre <cil' Université de France qui apjrot:e et autorise l'Aitl:s Univerel de l Im:é :-Le muinis iii d parie.
ment le l'instruction publique et des cultes, grand-noitre de lUniverité. Vu la diml:ationi diuconcil d P Univ enité oe
île ce jouir, Ouï le rapport sur un ouvrage intitulé ./tlas finîversrl, H/istorique ct Go ,grPhiquc, par IHFouizó. arréli : Le dit
oivrage est nlis pour être placé dans Ies bibliothèques des lycùves et les colièégs. Fuit à a'tris, le jer jian, s19.

Lu mini tredIe instrutin publique, FA LLOU.X.
Le secrétaire du conseil. GUINAULT. Le chtaicelier de Univer:-' Til R.xIî),

ouir aripliationiî :-te ilief du ecrétarint. COLLIN.

Dôtaîil dcs 101 cartes composant l'ATLAS UNIVE]lSELL E Icul avec k pel cnt nissr ej Frendhe liitoir et la g ingap .

le. Ili-toire..Saiîte-1 rartes.
le carie: le'a radis tcrccsire; 2ela'Terre par-

tal:ée auxJils de Noé ; ue la Terre de Chanaan au
tenps d'Abraam ; de le Départ pour le v age
des lsrnltls ;5e laTcere-Scinte el 12 tri lius
de sous Solomiion ; 7 nempire de Unbylonie à la fin
de sa captis'16 ; Se tiyautie d'tsrel et de Juda;
9e roy.ime d'Hérede ; 10e 'atiiuî sous Cons-

untin ; le Syrie et Palestine, temps le .Mal-
met ; 12e tu temps ie la première croisade ; 13e
îe la troisième croisade ; 1-te de nos jourF.

2c. Eirope-SO cartes.

listoire le France.-30 cartes:.
15e Gaule sous J. Céiar ; 16e Gaule sonsl'Fiu-

pire ; 17e iaprès lavenue des Francs ; 18e Frauce
sous Clovis (en 510); 19e partagée par son fils
(en 520); 20e partagée après Clotaire (565); 21e
sous Pepin (760); 22e Emcpire île ChErleCmagute
(765); 23e partage de cet Empire (829); 24e
France avant uguus-Capeu (98ti; 25e sous Itu-

Cipet(l90); 26e à tAla moit de Philippe(tLi08)
:7e de Louisle-J.eune (1180) ; 28e île Philippe-
Augustie (1223); 20e de saint Loums (1270); 30e de
Ciarlie-le-Bel (1328) ; 3te sous Phili pe(lde Va.
Ibis (13-.19); 132e après le traité ude Blreuigny ; 33e
après Charles-le..age; 34e après Charîs V]; 35c
apr's 'expulsion les anglais (1151); 36e après
Louis NI; 37c uprès Frain;is ler ;3e aprs îtlen-

!V1i 1; 3ic après Louis XII t;40C sprès LouisHisuire d'Espagne ut Pirtueni-S cartes,
NO' (1715) ; .le après Louis XV ; 43e Empire 7

fi ançais (1Su9) ;-13e la France le nos jours (8.19)7e ava t lV i t il4 eulp J ' .; u ,i us
120, ns nit 's'<isigohis (te kIl t,-C. : . ses-
les Visizoit ; 'Ie wsos le lifallt île C n um'w

Slintot e dnA glet erre- 10 cartes. apr s s chute ; 76e. pendato le a oennu de ui-

4t5e Gramse-Bretagn, teint ire (.le siècle, nade (O tnu 15 élue); 77c api te ei-' -il
après .- C.); .lii' a pios invasion stasxonnen (5e s.jlIse 1c. (t Gîes»; 7( iLu 'tutitc.l- .
.17e sous I 'l, hparcebir (Ge s.); 4se lor-s de ,l'va 5 soni (
danoise (Se s>; 4le smui Alfred-l-Grc.î (9I . IICtoiirl î., n eig t- Q i I, .

50t' alue', in nntnade (li u.); soIs 11 1'e Grrmnti u an I 't'. ; 80e. d t f in du Ge
Pluuic r, fci , e peour las guerre des deux ruses dii; SIe. seis tP rets iranes n(e ni ei.le)
(lb' s ), -. 3, sous les I'lor et lesSiuart ( l693)82c. triis Chr emagnî (731' à S .'); 83e. Alle-
,t) le !ts>umc-Un, denos jours (14). map. soius sis -ueci'uciu(é.t1); Mc, sous la

ait:sonc de Saye (à 102.1); 85e, -mis la manisn de
Ilistire du Gt ce et l'talie.-1G cartes. Francinile (àIl87); 8ite. ni lam tisndeSoua-

lie (i 1275); 87e. suis la maison dee Hat'sbciurg,
53e Grèce et iediure dans Pantite; tc. (à (1,71 2 Me, toits la maison d'Autrirhe1e Grèce ê Italie après la fondatii de loent, (5e (- 16,2); 39e, l'Aliernegne et la P'ougne, en

siècle avs' t J.-C.); 57e Grèce et A ie-et tre au f788; 90e, de nsjours. (tO-J)
(.le .sicle) ; 5Re Grce et Italie auu itemps d'Alex-
andre (tesiècle) ; 59e à la prise de Romue pi Aa Ilisiire des états tdi Nort- cartes.
rie (480 Uap. .- C.); 160 Bas-.ipire et ro'auume 9e, Ru Çie, Sude, Noruége. Danmirk au

des trooths; itent et royaume îles Lm ards ; e.siècle ; 92e, à lai fi idu 19c siècle ; STe, à tla
ti2e ideCmL ci royaue d'itae (li s.); 63e sous les ii dii tt' siècle; 9e, dJee noisjOtt. (t819.

lîars et Otlion :G lI dre di'la cnute- l: ed n -
Normands (12e s.); itAîà a d épque.î n ds cieisaies ; . v', s nit te-paiie> dii te-G liino.

oCle Bas-Empireet Itli au1.le siel.' 67e au15., 5i", Asie au templsd'A!exandru ;96, de Gen-
siécl' ; Fi'e Empi te ottomeiinnt et Itatiu ; (mi9e;lie ide sgis-u ; 97e, après sas mutit juuqi nts jours ;
au 18e sècle ; 7ie Turquie, Grèce, lalie de io. e-99' Amérique1 ; 1Oe, A friqe ; tItr Ovéa-
jomurs (t8.î9.) mi.

UATLAS et nmag igqet reliù et orn S deip lus d iciences sr'abesqune l n i inée- ld r. Lea cs '. : i>i 's a la
mIîainî tuec untt in hiut p t iculier. Chaqu e carte lte n Ceiet qu' 20 cntimet i peine i xe p ilr u. du liit r C ! I unitre 'i-
nite du b titmarché. Pour ''r mirne dadrni' i lt .s.us île Cdoemaussto d' M' dt d: lb/ t ,ct 'c /a t r.-12 dé

M]ECANISME M RVEILEUN. FABRIQUF d'HOJ0GFRIE. .\ UCOiM.I C: DU CANADA

le 1,. A. n. ontse:ierILt:s iI)rIU euac Lîuuze e:1i3Alàlý..-r.Înd
Juif, ,ille. c imaz:e;cde 1!S.

No. 13, RUE d'ALGER ST.-UONORE, PARIS,

Iuforment que leur Etablissement oirc un ansorîiment dcs plus complèt et de- plus riche de l'crai, cons:ur.n e Hori re, Eotui,, P..duik,
Pièces de inusique, Sc., Expnsition d'une Pedule, arce imit iaux chantant en chSur Une list il .prix,' 'ee mddes, st e.diées sst peu
aux diférents agents d'Améiriques. S'adlresser à la Mts di'ile Coss d: ,i.'ii la Rri ini l e l i Priic seul np . ti r le C da.-3 déc.

lA ~ UNE ~4 (RE E relvuef Mensuelle, Gi l pigc". Iîjit nÂ iî)-vt..itrlésut b'matl natletr.LA TRliB UJNE 'SACE . -ie nan m t
UU cu Au: Rie ive-St.-Ai s!îin. ./NO. .1, à lris.

Contient des Dliscours, sermons. Mandements, Dnienlu. SuIjetu ù circn e iris .\torcce'u ompl eits .a'y;: ), pa rcs prnc.pameddi
cateuls de la France el de l'étranger. Cett revue contient a ee de 6 volumes iiî-Me., vé-ri m:e l u Pelteur t ldes a:dis dus i..,éra
uire sacrée, et ne cote que 1, iranes, par an. On adele a Canada, (chez le seut ;eiti). îà li ..,s de Ci:.'o de de l 1eligion etde la lilrir.-3 décembre. 1-1t.

DE LA CELBRE AIANUFACTURE 3g

Rueî Ruclechouairt, :20, et ruePard--Batli . 2, à I .

On trouve dians les mains de PLEYEL & Cie., un rhoix coidiiérable(le PIANOS n f dtoiti2-,liuot t'. i 1 <tFi )un o
veau modèle le PIANOS DROIT, à cordes oblique, qui ne lîaise rieni à direr poullîr 'eci.liu t; : hire du t so, a r prudi d.
clavier et l'elegaice de la forme. La maison PLEYEL ayant à cSur ltretir le tnmwui, x clirrit re qu'ele a ê.rs és dans
sesateliers. etc decidée à faire de grands sacifices 5ur les 1i. %. ùúla irive vénîéiale mtirt1e. EN ORTATION.-Pianes
spécialemi ifabriqu u répuri ré-i te r aux infunc 't pr iqu îes spays d'îire-mer. Oi uexpdie ai Caniaa iiretem;:titu
par 'eitreiise de la Ma sODs DE Co(mlssos le P.'mi de la Reîigion et Je lIPr ti -3 decembre. LSP.

TS HISTOIRE UNIVERSELLE de l'ECLOSE CATHOLIQUE: '.'

5 Ir. chaque. Par M. l'abbé RORHBACH ER, 5 fr. cgue

2de. Édition. Docteur en Théologie de l'Unhveirsité de Louvin, Professeu i u Sinainire de l)anlcy. -de. ition.

N anoiioce iuine seconde édition le cet Ouvrage. Le ciicès de la premire, tirée d'abord a 1,00 .puis à 2.00 Cxemplaires, et complètemient épuisée
avant i d'tre lceve, rend tout éloge superd. L'auteur revoit a'cec uoC 'édition ::uvCe!!, et il it.vite ses lecteuis à lui trarmître lenrs observa-

lions cn les adlrrssait par écrit aux Ediieurs. l selî propose le coibrttre d'm:ri mnaniere plus directe is nciittis noderniis cnmnlîilée s: écemnmrit Tar le
ciciln Provndill de Paris. L'euv' age formera 29 volumes mii-S. Le tOme premier laraitra dane le courant le jaiier rarochain ; lf eiicanîts régière-

nînltîde imois en oi,. Le prix le chaque volume est de àfr. clc z G auei rres, à Paris. Pour iéferene , s'adresser à laMison de Comnissiond l'Ami.-
dtela Rheligiou, et de la Patnie.-3D nov. 1849.

RUE DM PROVENCE,
NYo. 5, à Paris.

15 F.
PRI.1S .DO P0LUES PO RIE.YV !!

LE FOYER DOME STIQUE,
JOURNAL CO'1PLFT DE LA FAMILLE.

AAISSANT chaqute NOIS,
."2,fnnemenlt 5t frncs.

15F.
POUR LES PÈRES, revue politique et commerciale, & . POUR LES FILS, analyne les cours de Sorbuonriue, sciences,
POUR LES MÈRES, économiiedomntetique, hygiène, religion, îrts, inelentiors nuvelles, équitation, chasse et péche, &c.

modeslittérature, nouvelles, etc. POUR LES ENFANTS, recueil de contes moraux.,historiettcs
POUR LES DEMOISELLES, dessins île broderies, gravures variétés initructives et amnueantes.

de modes, patrons nouveaux, travaux d'aiguille, musique, POUR LE SALON, nouvelles ipitiiennes, poésic, chronique
anecdotes.1 des thatres, &c.

ý^-Dans chaque numéro, desarticles spéciaux rer Pogriculture et PLhartiulture, ac indiintion des meilleurs procédés. Fir nire
heureuse combinaison, tout abonné reçoit iminédiatement, pour rien, une GRANDE et MAGNIFIQUE GRAVURE du prix de
15 fr. ou à son choix, 10 morceaux de Musique nouvelle de auteurs les 1pluj> en vgie.-Ont sibonnie en Crindrs, à' !- M itso
de Comussto.v de Ami de la R'ligin c et de la Patrie.

P
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Ami dé la Religion, et> de li Patrie,

LAMI ELA RELIGIO PEL PATRIE.
AGRANDISSEMENT!

U MOMENT où lVlmi de ta Rcligion et de la Patrie va recevoir une iminpilsion nou velle, résolu à ne négliger aucun

effort pour lui donner untie plus large place et unrle 'lus important dans la voie où il set ainttenu. lepi origine
fnous diron.s qielquel ot, à ce ujet.

SNlMalgré l'accueil favorable qu'a obtenur notre Joiirriil, ilans ces leux aannées, nous nous trouvons dans l'impo.ssibilité
d,: eimii r pbiis hliuteliurs la piibliCalion lienotre feuille aux condlitions présentes.

A :uter tii 18 Février proin , !Ami d lu Religion et de la Patêie, entrant Ians a 3e année, sera publié sous un former
ci<lér;blemnt agranildi; paraîtra conme at:uilleient les LUNDIS, MERCREDIS et VENDREDIS matin, et coûtera
QIJAT RE PIASTRES par annhe, outre les frais de topte, payablle par*seinestre et d'avane.

Oître c-tte auélioration dans;le format île noire journal, nous publieronstimi Feuilleton Littéraire sonus forme de Panpfhlet,
inséré dans le journal môme, avecla piagîiatioin continue, pour l'avantage de ceux (lui désueriont dlétacher cette partie littéraire

pour former un volume.
Ce Peuilleton Littéraire sera intitulé: LECTURES AU SALON; il sera composé de 4. pa e, double colonne, à chaque

numéro, fimt maut à la lin ie lannée un uiþrlbe volume de 624i- pages ou 1.248 colonnes îlectures.

Les ianiérî'( qui coinposeront les Lectures au Salon, seront choiies chez les meillei s écrivains. On pourra juger tiu choix et
de la variee eles mttiùies ci lisant le programmue e-lessus.

Une no vtelle dlariiiion de priicilies tue sera point nécessnire. Notre priofession Ile foi est écrite depuuîis pués île deux annéeý
<ur toutes les pages de notrejournal; pas une ligne te s'eng èéarte, pas tinle ne la contredit. Sîhlats dc la cau4e catlholique et
sociale, trois muîîte font toute notre devise : la religion, l'ordre, la liberté ! Ces trois mots résument nos veux, nos convictions,
notre but. Voila notre drapeau.

Noui seroni, îoujo, loin de voir avec une jalouse inquiétude s'élever oit se conserver à côté de nous, d'auures journaux mar-

chants stois la iiiême .bainnière: nous les appelons de tous nos veux, trouvant qu'on n'est jamais ni trop feirt nil trop nombreux,
quami:il s'agit ,le fidre la guerre à ce que nous appellerons le parti du mal. qui le craint jamais, lui, l'avoir trop d'organîea.

La littérature aura unue large part dans oas uoloties, car les lettres, a dit le prince de l'éloquencelatine

ilLes lettres soit à la fois l'instruction de la jeuiesse, le charme le l'âge avancé, l'ornement de la prospérité, la consolation
# de Pinfortune ; elle nouii.s a unuwent dans la retraite, ne sont point déplacées dans la société ; elles veillerit avec nous, elles nous
il accompagnent dans nus voyages, elles nous :suivent îlans les campagnes."

C'est dlone smis le titre modeste le : Lectures au Salon, que nous insérerois les productions île Pe prit n tui< gentires

Religion, Économie Politique, Science, .Arts, Philosophie. Éloquence, Littérature, Histoire, Voyages, &c. c. Rinî nî'y bles-
sera la morale et les bons principes. Un journal fraiçais portait l'épigralie suivante quite ins adopeton:i

" Comme les bneaux anges de .Jlilton, qui puisaient la lumiére dans des vases d'or,
" le. jeunes personnes viendront n notre Journal puiser ces ensegnements et cette
61 éducation sérieuse quifont l'orgueil des mères et l'honneur des fanilles."

Ce n'est pas sans motif que nous désirons répandre sur cette importante lication un ilntélét aussi varié, et dont le prix de
nos deux publenations ne perimettent pas le mrous suplposer luîm pensée le -peculation.

0;1l n i aerait trop faire d'eflorts pour répandre la bonne lecture auperès ties classes ltuboieuses de:s villes et des campagnes i
pour alleriir les idées religieuses titîe tout t-md à détruire aujourd'hi ei elles

Et noir- u relîtonis, ce n'e (ite qe par le. bonnes publications que l'on pourra réssir dans cette belle et noble taclie.
Nous faitonts appel à toutes les personines éclairées ; nous invitons surtout la jeunesse catholique à nous fournir sa collaboration.

Toute discussion age sera reçue avec plaisir dans nus chlotnes.S.
Stanisias Drapeau, Ptropneéiare.

Québec, OLtobre, 1849,
JrI Nous préveinlonra les personnes qui désirent jouir des avantages le la nouvelle publication, de s'abonner ava nît le 1S février

prochain, car après cette date il sera impossible de procurer aul nouveau abonniés le Feuilleton Littéraire, le. tirage étalît limité.
Nî a nutorisons nos Agents a prendre des.abotinements pour l'espace de tempsq iil y a à parcoutir iîdici au îprochain semetre, à
raison l'un hliin par mois. Les conditions actuelles d'abonnement expirant ail IS février, il nous e5 t impossible de renouveler
eu l'accepter des alsonementspour le même prix au-delà de ce tempn.

SOMMAIRE DES

LECTURES AU SALON.

RELIaION.
Influence de la civilisation chrétienne en

Orient.
Le culte de Marie.
Les scandales de Paris.
De l'Êiriuie Sainte.
De l'existenuce de Dieut.
Le dimnanche en Aigleterre et en France.

POLEMIQUE.
Conidérations sur l'etat général du pro-

tuulmtuiue.
Un Sermoni e Diderot.
Des s.s4ociatiois religieuses.
L'athéisme allemand et le socialisme franu-

çais.
L'Eltige de Voltaire mis au concours par

l'Aceadé:nie frauçaise.

LEENUES.
St. François Xavier,
St. FraniçiiL de Sales.

ETUlES ONTiEPORAINES.
Marie .icaus ,uriuer. de la Cudamine,

évèque de .tlontpellier.
Hippolyte Violeau.
La m:ison de l'Eapion.
Le Cardinal Mlaury.
Etat religieuxt ilu unnle, i .
La logiiiue et les laits sur les maximes gal-

licanes,
Éloge de Chadles Nodier.
De l'état et île 'avenir le la musique et le

son iilîuence sur les muteur ui ipeuple.

ETU.ES PHILDSOPHIQIJE3.;
D. l'inipossiuilité diihazard dans les choses

le ce monde,
Ruger Bacon,
Le peuple,

ETUfES POLITIQUES.
Essaisd'histîoire parle:mtis iaire deola Grande

Bretagn,-Wlliam Putt,
La Jeune friande et la dernière agitation

irlandaise.
Les Polonais dans la Révolution européen-

ne,

EN33 ']l.mILS30A5 E.Z'l
De, Hospices,
Conseils d'un grand père pour l'éducation

de ses petits-fils,
Ds caisses d'Epargnes,

YOYAI1EL.
Scènes de voyages dans l Amériqui ul sud,
Voyage du père Marquette au MissitiP',
Voyàgeset recherches ien Egypte.
Voyage archéologique a Ninive,

ETUESSUR LE MOYEN-AUE.
Excursion en Bourgone,
Etudea sur lPEgypte ancienne.

LITTERATURE..
Un draine de la Chouannerie ; épisode de

1794.
La cloche du marchand.
Un rêve tie l'impératrice Joséphine.
La cathédrale de Cologne.
Le souterrain de Neauliles.
Esther.
La Mer etle Désert ou les Missionnaire.

en Amériune.
Unie campagned' hiver, souvenirs dela vie

mîîilitaire enu Afrique.
La leçon d'1uesur.
Les bains de Lavey.
La milis.
Tbleauxt Bibliques.
UE 1péraiie.
'Lie nuit aiutCalvaire.
Le lulis iillheuleux.
Fragimeitd'un voyage autour lu monde.
L'inmstallationî il' srcuré.
Le dépîart d'unu cuir.
L' Sta/it Ifater île Pergo!èze.
La coiue du trepassé.

Chiamblord.
Aux Enfants.
La nite d. Enfants.-dialoguie.
LEglise de la Madeleine.
eL chien invalide.
Une te-opute d'eau douce.
La vallée des mut tàs.
E<t.-1793.
Le Fauteuil de Molière à Pézinas.
Rucutird Cromwell.
Le franue hi.gre.

-Le Prtophobie de la ferté-sous-jouarre.
La vocation.
Lie lecture dl Roman.
Un amateur.
Le dernier duc île Normandie.
La baye-des.trépassés,
Abé!ard,
T'i qlui ipassas 30 ans dans l'exil, ne reviens

pias dansta patrie, le désespoir t'y at-
tend.

L'otmbhre d'Éric,
L'homme mlevant l'orage.
L'Empereur de la Doctrine chrétienne.
Le Jeudi-Saint à St.-Lonis du lissouri.
Cour Divine.
Le dépuiité sortant.
Unie chasse aux nègres-marons.
Louis Antoine le Fratnce.
Unie lecture à l'hotel de Rambouillet.
Pelérinage en Lorraine.
Providence.
Histoire de Pierre de Lusignan -dit le Vic-

torieux.
L'Eg.;ise St. Vincent de Paul.
L'urgute de Fribourg.
La prière du soir par une tempête.
Les muses.
-Les enfants.
L'Esprit du mat.
Le auicide.

LEnvironsde Jérusalem.
Gateau des Rois.
Terre ! Terre !

St. Patrice et l'Irlande.
L'arc et-ciel.

ETUDES HITDRIQUES.
Les Steppes de , oi gri,
Etiules physiologiuies sur la France,
Esqiuiîsses dramatiques sur la révolution

franmuça i-e,
Jeain Chlîiiouanu,
Dim clergé esliagnuuol,
Les livres et les libraires avant l'inventioi

de lPimptlrinerie,
Les ouvres iliisihlliiques du cardinal îde

Rez.
Juries des 2,et 3 Sept. 1792,
Lt Russie et la Serie,
l1i-1iirien mnii.lernies il' la France,
Un épisoele îes mta-sacres ile S-tut. 1792,
La Rusiu tet le Danieima:rclk,
La Santa-Ca-a,
Le hi, des laîuuiers,
La uoolliic il, Autici,
Ntice sur l'Élise St. Liis des Inrvalities,
La nuit lui 15 Set 1S43 à Athèie_,
L 's B:,iliuîes. le R ime,
De 'Orient et des orlre tie Chevalier,
Straboiurgj,
Aerçmus listoriues uir l'établissemet de

la 3e. Dvinaistie il es Rais ilu France.
Les bailiqiues patriarclhales île Ro.ine,
Veru ailles,
S nuvenirs de la Trappe -Les trappistes,
De la civiliationtile l'Eypte dplujiuis l'éta-

tallissemnent des Grecs, souî Pis mmi-
tius, jusqu'à la conquête il'Alex-
andre,

ETUDES' ARTISTInUES.
De l'étai actuel et (les destinés de l'art en

France,
Les moines artistes,
Les moines agriculteurs,

ETUDES,.iRELIgIEUSES.
Des établiseentents d'éduucatiuin ecclsmas-

tiuiles,
L'orateur chrétien,
Le diigt Je Dieu,
Les Serions de M. Lacirdaire, par Alex.

Thomas,
Sur les rappurus chrétiens entre les maitres

et les serviteurs.
Méditations siociales, religieuses et itte-

raires,
Liberté île PEglise,
E.îpérance uî'unî enîîlholignue,
iris religieux.- -ijluee de ioirs,

ETUDES PHILOLOCIQUES.
Ltudes sur l'histoire (le l'É;uquence en

France,

ET'UDES SCIENTIFIQUES.
Du mouvement des races humaines.

Épitre d'un matlhématicien à un Poëte, ou
la leçon d'astronomie,

Entretiens familiers suries Scienes,
La catiédrale de Strasbourg,

'Au pied de72scalier de la Base-ti1lle,

eut nommé

AGENTI

des EAUX«dePLANTAGENE.
>C'ee t ldpt dons Qouec.

Québec 28 sept. 1849

A LOUER.

LUSIE appartements Ilan
le ýihat dune maisoin à deux

M étages, située rue et aubourg St.
ballier.

AUSSI.
Le bas le cettemaison, ayant été occu-

pl.iq'à ces jours derniers comme ia-
g:asin de glains. Cette maison est située

tins le plu beiau poste possible pour le
commerce. S'adresser au bureau de' ce
journal.

Qiuébe., 19 ept. 1849.

LOUIS LEMOINE,
MÉCANI CIEN.

A BRIQUE des Pompesaà feu depuis$1Ojns-, qu'à .£250, 1l a tonyýurs en mains de petites
poom is pruatives. S'adlesser chez M, ScoTT.
ma relié deIn lt. V. agent, on chez le Fabricant
GranIet liniedu faubour g St. Jean.

Québec. 12 Déc. 1819.

UNE INSTITUTRICE DEMAND1tE.
On a besoin immédiatement d'une insti-

tutri'eapuble d'enseigner l'anglaii et le
açais gramaticalement, l'arithmétique,

&c. S'adresser à ce bureau, par lettre
s lTrianchlies.

Québct, 3 Déc. 1849.

PROPOSITION AVANTAGEUSE.

Maison de Cmleree
A VENDRE OU A LOUER.

T N E prlinlite qui lé-irerait l'é.
Ui tablir en campagne, trouvera
de granis livanlîtages, coit pour ache-

ter il, taîlCmen de commerce complet
îpour s'.î rier avec le préeit proprié-

aile. Pour plus amples informations,
u'alresser -ir les lieux à Mlatane, comté

île Rimouski, ou au soussigné à Québec.
E. LACROX,

rue Sault-au-Matelot.

Québec, 12 décembre 1849.

CRITIQUES LITTERAIRES.
Des iomnancier, molerîîes,
De la prétendue inferiorité des chrétiens

d ians :es oeuvres de l'esprit.

ETUDES LITTERAIRES. .
Diu roniî nmoderne, et de son influence sur

les meurs,
George Sand,
Victor Hug,t)
M. Ioio ré de Balzac,
M lM. Alîhlionse Karr et Jules Janin,
Sainte iiuve,
Ciarles Nodlier,

ETUDES MORALES.
Le philantiropîe,
L'homm' piroige,

1ELANIES HISTORIQUE.
De l'originî' et le l'utilité' des ordres reli

ieux it muilitaires ail mogen-àge.
Nie ts'uor le temple et l'hospice du Mont-

Cariniel,
.însieiir Vincent,
L.'*x ilé.
'aiiîs iucez les Druides,

Des .\laroinies et des principales popuîa-
tions du Liban,

CRITIQUES' REIISIEUSES.
L'Univer-ité jugée par elle-même,
Le monopole destructeur de la religion et

Je. loi-,
De la situation religieuse.

BIOERAPHIES.
L'abblé Laurrdai re,-U'abbé île Ravigna n,
-M. de Ch:aeaubriand,-M. Biriyer,-
Ali. île aiîartie,--M nalemer,---Mgr
Allre,-0. Barrot, Sir Robert Peel,-Lord
3roughamt,--L.e -en. Cavnignac.-Benj.
Frkii,- Washingroi , - Abtl.el.Klei

JOS GAUVINa
No. 1. lite La Fabriqlie,.laute-Ville,

QUEDEC.
SE So.ussignîé.prend lal iberté ,d'annoncer à ses
1 amis et -aipiblic.en général, qu'il vient d'ou-

vair un magîaim île
Quincaillerie et Ferronnerie.

danla mison ci-devantoccupée par M. Labrie.
San fnîdî de iasgasiii est au complet. et ilose

a'ssirer qu-on triouer chez lii is les effets' dont
rn aurîesi . i.des prix trás,modérés. t'exi é-
rience quiti a atctiid.e dans.cette branchede com-
merce, et la poictalitéavec laquelle les.pratiques
seront.servies,.devront lui mériterune part du pa
troliage public.

.I e LaFabrique.
Vis-à-vis le magasin de M.. Boiseau.

JOS.. GAU,VIN.
Québec.,25 mai 1849.

CHAR L ES BA ILLA RGÉ,
Pratiquîe et enweignîe l'Arcthite.ture, l!Ar-
pentage, et leGénie Civil. Rue St. Fran-
çois, No. 12.-.Qsèbec,.juillet, 1849,

Bateau du pret aux Inte
MOTELz. OU PArt £Mi,

* ~~Québec; ter fmf 184
VIScest. par ie ràesent deann e et
Incendisgmenla'nt.. pa!h enaore

'intért échu qu'ils doivent eun v deleurs olibation l diî 1er déceeibre 1847 e
1848, qu'il nient p er immdiate
u .su'igné,esinon et pageé le Ir' décere

puroham ils seront tòus ilndinctem

FEIsGLACKEMEYER

Guitares Frangaises.
E la manufacture de Hussen et Dutrhi 55à-Patin, à vendre par les Suusgignéî

AUSSI,.

Cordes rrançaises pour Guitares
pour violon.

J. & O. CRÉMAEIE
Québee. 4ijuin, 1849.

Pour être publié.

LE LIVRE DES FORMES
LÉGALES'

pour la

TRANSACTION DES AFF1I1llEg
adapté pour l'usage

MARCHANDS, COMM31IS, OUVRIERs
FElRMIERS,

ainsi qu'à toutes
les personnes dains la vie

AUSSI.
Table de Profit et d'Eacomtipte ; table îpit.
térêtà 6 et 7 par ceil; table ui'échai ,
ci Angleterre sur dilérent tiaux, saut
deuis ieifjuu.Iui'au sepaizV 'anileileli.
miumu ; le 'olurnut <- tiCi l :, l s j e t
les omies d'argent convertis eu piahi
et cents.

Par W. Il. RICHI\lOND,
Auteur de lai. Tenutre des Livrre en pu¡i

duiuhle.

Prix : 6s-.3, par copie, payable lors de
a livraison de l'ouvrage.

C Cet ouvrage est publié Ci angai.
On s'abonne aux bureaux de ce journal.
Québe, 14.ne. 184-9.

re'L'.dmi de la Religion et de la Paru ie se puitii
trois fois par semaine, les LUNDI, MEicld.«ul
et VENDRZEDI de chaque semaine, et ne ceouti
que Douze Chetliis et demtiit par aneu,
(outre lesfraisde poste.)pîayuble d'aiaicueoid.ari
les trois premiers mois dlu semestre. lpur rcm
(lui mue se conformeront pas à cette CGiîdition, 'r.
bonnement sera de1i5s. iayable i la futde d.a
semetre

lT"AvArrA crux.-Les Ni M. dtu c!crgî ou ai.
inea personines5 qui nious pi ocii urîtnt il l'anir g u

tre seucrjiptums, payant d'ai ance le ur:eutre ($5)
ou l'ainéue, receriont le journal grai ptci.das mtli
aimée.

ta:- Ceux qui veulent discontinue r sont oblii
d'en donner avismun mois a ait la in du scn.îsinî.
et de payer ce qu'ils doivent.

On ne reçoit ians de souscriptiosI puir mins li
fI mois.

'routes les lettres, correspondances, etc.,.oi ti
être atressée, (francs de fort,) à Srssi,
DRArEau, Proiriétaire, No. 14, IRueSte. Funili,

PRIX DES ANNONCES.

Pour six lignes et au-dessous............... .t.
Chaque insertion subséquente........... 7Tl.

Pour dix lignes et ui-dlessious.................
Chaque imnsertion subséuentt-ate...t... .

Pour chaque ligue ensuite......................
t3Les annonces non acconîpagnées d'ordre PI

écrit seront puibliée jusqu'à avis contraire.

Liste des Agenlts.
t)Lesu Messieurs suivants, nommés agents ?î

notre Journal, sont autori'é par nous, i recesoi
les argents, et à en donner quittance.

Montréal . 1N%. E. i. Fabre, der.
Trois-Riiire. .......... P. ïNurie. écr.
Répeltigny,.......... A. I:allan e, Imlatit.
Sherbrooke...............D. q. b. Cyr,
Stnstea.................. 31r. l'abbé Cli amlpcaux,
Pointe Lévy.............uPail Tlibeu, lins.
Beaumont,.............Ch. L Tiller. Ir.
St. Thomas, (en bas.).. J. 1). Line re..'.I
sliet,................L. llentyne,cr. Arit
Ste. Jnne la Pocatière, Ls.Storeui der. '. l.
St. Chariles,(Riv. Iloyer.)Dr. Lb.Labierqic-iei
Pile-Verte................... Il Oy, écuyer,
Rimoiuski...........Jotuhn Ieath. 1er. N. 1.
Si. Simon................- Che. Fr. Ctron, der.
Beaupiort... .............. N r. l'tabbé Bernar.
Chéteau.Rirher,. L. C. LeFtnrçomiu. ét,
Lotbini:re................... . Filteau, écFr.,,. P.

St. Eustachr.(Dist. N.) Damare. otm.
Si. Jean Porit-Joly,...... L. Z. Dural, éer, K
Malha.ie..............N r, liabbé Gobouiltt.
Si. François,(Riv. duSud.) 1 hi ily te.] "amuli.

St iNirhel..............13. Poiliiu.h.ér S. P
Si. Dénis. (n bias). 'I&Jerre ..
St.Ro îles Juinets.... L..Trinolay.éc. h.Np.
Riviire du Loup, (en bus). J. B. a'suliothtri
Ste..Foye, ... ~........... r. IB. hiîrniii
Trois-.Pistoleo.... ...--. . ito eiSt. Gerris............-. Ttm:a.. yÀ
Rinièr. Oulle............ Tho. 

aStansislas;Vrapeiau. lit»or ,ic
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